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Des informations justes, objectives et critiques sur l’exécution du plan économique 
correspondant au premier semestre de cette année : voilà ce qui a été offert aux 
représentants du peuple par Adel Yzquierdo, membre du Bureau politique du Parti et 
ministre de l’Economie et de la Planification, dans le cadre de la 7e session de la 7e 
législature de l’Assemblée nationale du Pouvoir populaire.

Le programme annuel d’investissements et de constructions a été exécuté, à mi-parcours, à 
33,7%, a déclaré le ministre, avant d’expliciter les causes de ce retard. Il a signalé que son 
ministère portait la plus haute responsabilité dans ces tâches. « Nous avons mission de 
résoudre le problème, et nous allons faire exécuter le plan, car le tort que la situation 
actuelle pourrait causer à l’économie serait considérable », a-t-il dit.

Le retard accumulé à ce jour s’explique par l’insuffisance dans la préparation intégrale du 
processus d’investissements, ainsi que par les retards dans les importations de matières 
premières et d’équipements, entre autres facteurs.

Yzquierdo a fait remarquer que l’économie cubaine a enregistré une croissance de 1,9% par 
rapport à la même période de l’année dernière. À la fin de l’année, l’augmentation du PIB 
devrait être de l’ordre de 2,9%. Toutefois, le rapport présenté aux députés n’était pas 
centré sur ces chiffres mais sur ce qui constitue des promesses réelles de croissance qui, 
avec plus d’efficacité, aurait donné des résultats supérieurs.

Il a relevé un exemple : le retard dans l’exécution du plan du ministère de l’Agriculture 
dans des denrées aussi importantes que la viande de bœuf, le lait et les haricots secs.

Naturellement, ceci n’est pas sans effet sur l’Industrie alimentaire, qui ne peut s’acquitter 
de ses plans de production faute de matières premières. Yzquierdo a souligné que 
l’industrie produira davantage lors des deux derniers semestres de l’année, et que cette 
augmentation concernera plusieurs denrées.

Tout ceci montre clairement toute l’importance stratégique du ministère de l’Agriculture et 
de la production efficace de denrées alimentaires de bonne qualité.

Les retards accumulés ne sont pas uniquement le fait du ministère de l’Agriculture, mais 
aussi des ministères de la Sidérurgie et de la Mécanique, de l’Industrie légère, de la 
Construction, de l’Informatique et des Communications, et du Pôle scientifique de l’Ouest 
de la capitale.

Pour ce qui concerne le comportement de l’énergie, le ministre a signalé que la situation de 
la consommation était favorable : le secteur résidentiel, qui dépassait habituellement les 
plans, devrait terminer l’année avec 99%, de même que le secteur d’État. Cuba a 
consommé 119 000 tonnes de moins que prévu même si, dans ce domaine comme dans 
tant d’autres, il y a aussi pas mal de réserves que nous n’avons pas su exploiter 
efficacement.

Dans le domaine des transports, Yzquierdo a informé que les chargements transportés au 
cours de ce premier semestre ont représenté un peu plus d’un demi-million de tonnes que 
prévu. Il a informé par ailleurs que le MITRANS enregistrait un déficit de 5,9%, ce qui a 
pour effet de provoquer une surconsommation de carburant.

En ce qui concerne les finances extérieures, Yzquierdo s’est félicité du fait que pour ce 
premier semestre, le plan d’exportations a été respecté alors même que les importations 
diminuaient légèrement. Le plan de production de biens a été dépassé de 14%.

Il est indispensable, pour le deuxième semestre, a souligné le ministre, de garantir les 
revenus sûrs du pays, autrement dit le tourisme et les exportations de nickel, de sucre, de 



tabac et de rhum ; de tirer un profit maximal des réserves d’efficience de l’économie, ce qui 
aurait permis d’obtenir de meilleurs résultats pour les deux premiers trimestres ; d’assurer 
la production alimentaire, en donnant la priorité aux denrées destinées à la consommation 
nationale, et d’approvisionner en produits nationaux et importés les magasins qui vendent 
en devises. 

Il faut aussi garantir la bonne marche de la prospection pétrolière, concentrer les 
investissements sur les secteurs qui génèrent rapidement des revenus, donner la priorité à 
l’élimination des personnels en surnombre, accélérer la remise de terres en friche et en 
contrôler la production, produire davantage d’engrais et d’insecticides biologiques ainsi 
que de fourrage, étudier la mise à profit des réseaux d’irrigation existants et développer la 
traction animale, renforcer la production de matériaux de construction et d’articles 
destinés à l’agriculture, entre autres.

Selon Yzquierdo, il incombe à l’économie de garantir le bon fonctionnement des services 
sociaux, et, en premier lieu, de la santé publique et de l’éducation.

LIQUIDATION DU BUDGET-2010

La ministre des Finances et des Prix, Lina Pedraza Rodriguez, a précisé, quant à elle, que le 
déficit s’est élevé à 2,290 milliards de pesos, soit 3,6% du PIB.

Elle a signalé qu’un des facteurs qui ont pesé sur le rapport dépenses-revenus tient au fait 
qu’il faut renflouer considérablement les fonds bancaires pour pouvoir payer les 
travailleurs dont les entreprises ont enregistré des pertes.

Elle a rappelé en outre que le Budget de l’Etat doit continuer d’assumer près de 40% des 
dépenses liées à la sécurité sociale.

Elle a enfin évoqué l’audit intégral conduit pour la première fois dans le système de 
perception des impôts, au cours de l’année fiscale 2010. Il a couvert toutes les provinces et 
la municipalité spéciale de l’île de la Jeunesse, cinq organismes de l’Administration 
centrale de l’Etat et le ministère des Finances et des prix, dont les résultats n’ont pas été 
satisfaisants.
 


